
HAL Id: hal-03972970
https://hal.science/hal-03972970v1

Submitted on 9 Feb 2023

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Distributed under a Creative Commons Attribution - NonCommercial - NoDerivatives 4.0
International License

Réseau de communication à l’âge du Fer en Europe de
l’ouest et en Aquitaine

Pedro Reyes Moya-Maleno, Jesús Francisco Torres Martínez

To cite this version:
Pedro Reyes Moya-Maleno, Jesús Francisco Torres Martínez. Réseau de communication à l’âge du Fer
en Europe de l’ouest et en Aquitaine. Anne Colin; Florence Verdin. L’âge du Fer en Aquitaine et sur
ses marges. Mobilité des personnes, migrations des idées, circulations des biens dans l’espace européen
à l’âge du Fer. Actes du 35e colloque international de l’Association française pour l’étude de l’âge du
Fer (Bordeaux, 2-5 juin 2011), Supplément Aquitania (30), Fédération Aquitania, pp.383-388, 2013,
978-2-910763-34-3. �hal-03972970�

https://hal.science/hal-03972970v1
http://creativecommons.org/licenses/by-nc-nd/4.0/
http://creativecommons.org/licenses/by-nc-nd/4.0/
http://creativecommons.org/licenses/by-nc-nd/4.0/
https://hal.archives-ouvertes.fr


L’âge du Fer en Aquitaine et sur ses marges

Réseau de communication à l’âge du Fer  
en Europe de l’ouest et en Aquitaine

Pedro R. Moya-Maleno, Jesús F. Torres-Martinez

les peuples d’europe centrAle et occidentAle Au second âGe du Fer

À l’âge du Fer, l’Europe est composée de territoires occupés par des groupes humains associés que nous 
nommons ethnies. Nous connaissons le nom de plusieurs de ces grandes communautés ainsi que d’autres, 
moins importantes. La relation des groupes humains avec le territoire dans lequel ils vivent est profonde. Les 
régions naturelles semblent dans l’ensemble être bien définies et occupées par des groupes humains déterminés. 
Cependant, des migrations de groupes humains à la recherche de nouvelles terres ont existé, parfois sous forme 
de mouvements à grande échelle et, à d’autres occasions, sous forme de migrations moins nombreuses, mais 
cycliques. 

L’Europe centrale et occidentale, tempérée et humide, a été occupée, en grande partie, par des groupes que 
nous appelons celtes (fig. 1).

les voies principAles en europe centrAle et occidentAle à l’âGe du Fer, terrestres et 
mAritimes

Tous les êtres vivants créent des voies en se déplaçant. Les mammifères tracent des chemins qui sont utilisés 
par différentes espèces, y compris les humains. Au cours de la Protohistoire finale, ces groupes se déplacent grâce 
à des chemins d’importance variable qui permettent le raccordement de régions proches ou lointaines. Ces 
chemins forment un réseau de voies de communication qui s’étend à travers l’Europe. En mer, les voies de 
navigation servent à la communication des différents territoires continentaux et insulaires (fig. 2). 

Les voies principales sont définies par la combinaison de facteurs géographiques, environnementaux et 
culturels. Ils peuvent varier dans certains de leurs trajets, mais les itinéraires principaux sont maintenus à travers 
le temps. Les groupes humains avec leurs animaux et leurs marchandises utilisent ces voies de communication 
en temps de guerre ou de paix, que ce soit dans un rythme cyclique de subsistance ou de migration massive.
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Fig. 1. Les peuples d’Europe centrale et occidentale au Second âge du Fer (Moya-Maleno & Torres-Martínez 2011). 
———————
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Fig. 2. Les voies principales en Europe centrale et occidentale à l’âge du Fer, terrestres et maritimes (Moya-Maleno & Torres-Martínez, 2011). 
———————
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les principAles voies de communicAtion en AquitAine Au second âGe du Fer et leur 
relAtion Avec les territoires qui les entourent, terrestres et mAritimes

À la fin de l’âge du Fer, l’Aquitaine césarienne occupe une position stratégique pour ce qui est de la circu-
lation des marchandises en Europe occidentale. À travers ce territoire circulent les produits qui proviennent de 
la Méditerranée centrale et orientale et qui, depuis le golfe du Lion, passent par les bassins des rivières Adour 
et Garonne jusqu’à l’océan Atlantique. Stratégiquement située sur cette route, Burdigala est un grand entrepôt 
commercial. Une partie de ces produits continuent leur voyage vers la côte nord de la péninsule Ibérique et vers 
l’Angleterre et l’Irlande. La présence de produits exotiques dans les îles Britanniques depuis le Bronze final, 
comme un singe maghrébin retrouvé sur le site d’Emain Macha (Co. Armagh, Irlande) ou d’autres objets qui 
font référence à l’Hispanie celtique 1, ne peut s’expliquer que par l’existence de routes maritimes qui devaient 
comprendre aussi des escales en Aquitaine.

Les cols routiers des Pyrénées occidentales permettent la communication entre les deux côtés de la chaîne, 
entre peuples unis par de forts liens culturels. Les oppida et castros et autres agglomérations des deux côtés des 
Pyrénées contrôlent les nœuds les plus importants de communications, les accès aux cols, les passages de gués, 
les ports maritimes et fluviaux (fig. 3). 

Il s’agit de la projection géographique du contrôle stratégique du territoire. L’étude des voies naturelles de 
communication ainsi que d’autres routes traditionnelles – voies romaines, voies d’élevages (transhumances) – 
depuis des perspectives ethnoarchéologiques et ethnohistoriques apporte un riche matériel pour la connaissance 
de l’âge du Fer.

le proJet de recherche ArchéoloGique : “voies de communicAtion à l’âGe du Fer en 
europe occidentAle”

Ce projet est, depuis 2007, une initiative des chercheurs Jésus F. Torres-Martínez et Pedro R. Moya-Maleno. 
Il a pour but d’établir quelles sont les voies principales de communication en Europe occidentale à l’âge du Fer, 
leurs itinéraires, leurs nœuds et les principaux points de passage (gués, cols de montagne, etc.). Ces voies sont 
associées à la structure connue de l’habitat humain, aux principaux nœuds d’établissements directement liés à 
d’autres sites importants au niveau territorial, comme les espaces rituels. Le SIG associé à ce travail permet 
d’approcher le monde complexe de l’âge du Fer et le développement de la plupart des processus culturels, 
sociaux et économiques qui se produisent à cette époque.
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Fig. 3. Les voies principales de communication en Aquitaine au Second âge du Fer, terrestres et maritimes  : 1. 
Burdigala ; 2. Biganos ; 3. Cossio ?/Civ. Vasatica ; 4. Aginnum ; 5. Lactora ; 6. Vieille-Toulouse ; 7. Castet ; 8. Sotiota ; 
9. Atura ; 10. Bilaá ; 11. Bigorra ; 12. Convenae ; 13. Elimberris ; 14. Elusa? ; 15. Oiarso/Oeaso ; 16. Iakka ; 17. 
Calagorrina/Calagurris ; 18. Kaiskata  ; 19. Ergaounika/Ergavica ; 20. Tutera/Muscaria ; 21. Segia ; 22. Alauona/
Allobone ; 23. Monte Irunzu ; 24. Castillo de Irulegui ; 25. Castillo de Arce ; 26. Peña de Gaztelu ; 27. Arrosia ; 28. 
Andelos ; 29. Santa Criz ; 30. Filera ; 31. Rada ; 32. Uarakos/Vareia ; 33. Cantabria ; 34. El Muro ; 35. Pozo de la Mora ; 
36. Altikogaña ; 37. Turbil ; 38. Corbium ? ; 39. Osca/Boslkan ; 40. Salduie ; 41. Bilbilis ; 42. Turiasu ; 43. Bursau ; 
44. Kontebrias Belaiskas ; 45. Nertobis/Oekelata/Nertobriga ; 46. Caraues ; 47. Beligio/Azaila ; 48. Veleia/Arkiz ; 49. 
Tullonium/Castillo de Henayo ; 50. Peñas de Oro ; 51. La Hoya ; 52. Oliva/Libia ; 53. Uxama Barca? Castro de Cara ; 
54. Suestatium/Suessatio, Kutzem ; 55. Kontrebia Leukade/Complega ; 56. Sadacia ; 57. Marueleza ; 58. Intxur ; 59. 
Forum Gallorum? ; 60. Ilerda (Moya-Maleno & Torres-Martínez, 2011). 
———————
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